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(Extraits)

Grands sujets 
Nouveau gouvernement de coalition en Allemagne 
Au terme de 3 semaines de négociations, les deux partis vainqueurs des élections législatives du 27 septembre, les unions chrétiennes CDU‑CSU et le FDP (parti libéral‑démocrate), ont trouvé un compromis sur la répartition des ministères et sur les orientations à donner à leur gouvernement dans les quatre années à venir.

Les libéraux font une percée dans le gouvernement 

Les libéraux du FDP obtiennent effectivement 5 portefeuilles, les 9 autres revenants à l'Union chrétienne démocrate.

Ce nouveau gouvernement comprend notamment Rainer Brüderle, nouveau ministre de l'économie et vétéran du parti libéral FDP. Il travaillera avec le chrétien‑démocrate Wolfgang Schäuble, nouveau ministre des finances, un poste stratégique pour la sortie de crise.

L'étoile montante des conservateurs bavarois, Karl Theodor zu Guttenberg prendra le portefeuille de la défense.

La diplomatie échoit à Guido Westerwelle, chef de file du FDP. Il pourrait mettre l'accent sur la question du désarmement.

Quelles sont les grandes lignes du nouveau programme de gouvernement 
Au cœur du programme :

- des allégements fiscaux d’un montant total de 24 milliards euros vont au profit des entreprises et des particuliers. Pour les particuliers ces allègements seront effectifs à partir de 2011 ;

- les familles sont également concernées. Leur rabais fiscal et leurs allocations vont augmenter substantiellement. Une nouvelle allocation est prévue pour les mères aux foyers ;

- le budget de l’éducation va passer à 10% du PIB. Le gouvernement veut développer un programme de bourses pour les étudiants.

Quelques points conflictuels demeurent :

- d’abord sur le déficit de l'Etat fédéral qui devrait atteindre un niveau jamais atteint. Le Parlement allemand avait voté une loi qui inscrit dans la Constitution allemande un mécanisme de "frein à la dette" ;

- ensuite la régulation sur les marchés financiers, et placés sous la supervision de la Bundesbank. 

Nos voisins italiens pratiquent les primaires à gauche ?

Hier s’est tenue la seconde désignation du secrétaire du Parti Démocrate, principal parti d’opposition à Silvio Berlusconi.

Quand est né le parti démocrate ?

Il Partito Democratico est né en 2007 de la fusion des principaux partis de gauche et d’une partie de l’ancienne démocratie chrétienne. Son premier secrétaire fut Walter Veltroni élu avec plus de 2 millions de voix lors de primaires ouvertes à tous les électeurs. Il démissionnera après une défaite électorale 18 mois plus tard.

Qui étaient les candidats en lice hier ?

Trois candidats dont deux seulement avaient une chance.  Le premier est l’actuel secrétaire Dario Franceschini. Il vient du parti populaire, né d’une des multiples fractions de la démocratie chrétienne. Il est député au parlement italien. L’autre candidat est Pier Luigi Bersani et vient du parti communiste ; plusieurs fois ministre il est député européen. C’est Bersani, l’ancien communiste qui l’a emporté.

Quelles leçons peut‑on en tirer pour la France ?

La première leçon c’est qu’une primaire ne suffit pas pour s’imposer en Italie où c’est le Parlement et le Premier ministre qui mènent le jeu. La France qui vit en régime d’hyper présidentialisme présente un cas différent. Un candidat de gauche désigné par de larges primaires incontestées se verrait attribuer un statut de présidentiable.

La seconde leçon c’est qu’une élection peut être polluée par un scandale. C’est ce qui est arrivé aux malheureux du parti démocrate. Quelques jours avant l’élection, le gouverneur de la région de Rome a démissionné brusquement. Deux vidéos circulaient le montrant en position fâcheuse avec des transsexuels brésiliens, le tout sur fonds de chantage et de cocaïne. La presse de droite en a fait ses choux gras, faisant largement oublier l’élection du nouveau secrétaire.

Brèves françaises 
H1N1 : seuls 17% des Français disent vouloir se faire vacciner 
Alors que les Etats‑Unis ont proclamé l'état d'urgence sanitaire concernant la grippe H1N1, le virus semble de moins en moins préoccuper les Français.

Leur inquiétude a très fortement baissé ces dernières semaines — seuls 16% se disent inquiets et 17% envisagent de se faire vacciner contre ce virus, selon un sondage réalisé par l'Ifop pour Dimanche Ouest France.

82% des Français ne veulent pas se faire vacciner (49% « certainement pas », 33% « probablement pas »).

Vous nous parlez de la presse ? 
La presse indépendante en France ne court pas les rues. La presse indépendante de qualité est encore plus rare. Le Choc du mois est un mensuel qui appartient à cette rare cohorte. Le numéro d’octobre tient ses promesses. Le dossier principal est consacré à l’extrême-gauche. Des idiots utiles du mondialisme à Olivier Besancenot ou le trotskisme canal +, une dizaine d’articles décapants. Sans oublier une magnifique lettre ouverte au narrateur de la Mauvaise Vie, vous aurez reconnu Frédéric Mitterrand. Et un passionnant dossier sur les chrétiens d’orient.

Alors précipitez-vous chez votre kiosquier habituel, pour 6€50 vous aurez 70 pages de tonicité et d’esprit libre dans le Choc du mois. 

Brève internationale 
Pseudo élection en Tunisie 
Avec un score de 89,45% des suffrages, Zine El‑Abidine Ben Ali, 73 ans, va entamer un cinquième mandat. C'est la première fois que le chef de l'Etat descend sous la barre des 90%. Au pouvoir depuis 22 ans, il est le tombeur d'Habib Bourguiba, le "père de l'indépendance" tunisienne écarté à la suite d'un "coup d'Etat médical".

Sur des questions symboliques comme le statut de la femme, Ben Ali a maintenu une politique plutôt occidentale. Il a privilégié l'économie de marché, en tissant très tôt des liens solides avec les pays de l'Union européenne. L'éducation est un des thèmes forts de ces combats politiques. La Tunisie, dépourvue de ressources naturelles, est un exemple de développement plutôt réussi, même si la corruption au profit du clan présidentiel, demeure importante.

Les trois autres candidats de l'opposition en lice, ont obtenu respectivement 5% des voix pour Mohamed Bouchiha et 4% pour Ahmed Inoubli, tous deux considérés comme proches du pouvoir. Le dirigeant du mouvement Ettajdid (le renouveau), ex‑communiste, qui se présentait comme "un vrai candidat de l'opposition" a récolté moins de 2% des voix.

Le chiffre du jour 
71% 
C’est le pourcentage de Hollandais pour le retour des Marocains au Maroc. C’est en tout cas ce qui ressort d’un sondage fait sur internet à la suite d’un film diffusé sur You Tube auquel 13.500 internautes ont répondu :

La question était : « Que pensez-vous du départ des Marocains ?»

71% d’entre eux ont coché la case « Qu’ils s’en aillent !».

Pendant ce temps‑là en France, nous apprenons d'un rapport d’information du sénateur UMP Pierre Bernard‑Reymond que 80% des clandestins arrêtés sont relâchés. Ce rapport, fait au nom de la commission des finances du Sénat, nous apprend d’ailleurs que les forces de l’ordre arrêtent de plus en plus de clandestins. Ce que l’on ne sait pas, c’est que paradoxalement, plus on en arrête, moins on en expulse…

La bonne nouvelle du jour 
est italienne et cinématographique 
L’exposition Fellini la Grande Parade a ouvert ses portes au Jeu de Paume à Paris. Cette exposition se déroule dans le cadre de l’événement Tutto Fellini organisé par le centre culturel italien et la cinémathèque française. La Grande Parade est visible jusqu’au 17 janvier 2010.

